
LE SAMEDI

(JOURNIAL HEBD)OMAD)AIRE>

PUBLICATION LITTÉRAIRE, ARTISTIQUE ET SOCIALE

.~.OIq~X~IQ x7m -&M. 92-60; 5SI MOTS, es1.36
<Sf ricternent payable d'avance)

Tarif d'annonce - 10o la ligne, mesure agate.
POIRIER, BESSETTE & Cin,

No 35 lî TJCU<,MONTReAL. rp-tur.

La Circulation du " Samiedi"
Nous tenons à porter à la connaissance du public annonceur le fait - Important

pour lui - que depuis deux uns la circulation du IlSAMEDI"I dépasse deux fois, et
dons certalis as trois fois, celle de toute outre publication Illiustrée de longue
française sur le continent américain, le "lMonde Illustré I compris. Que les éditeurs
de journaux Illustrés qui croient pouvoir nous contredire acceptent la proposition
suivante: si nous avons raison, Ila verseront CENT DOLLARS à la caisse de l'ilopîtal
Notre-Dame. dans. le cas contraire c'est nous QUI ferons ce versement.

LES PROPRIETAIRES-EDIIEURS.

MdONT'RÉ~AL, 15 SE''M3E1900

CRUEL, MAIS...
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Lai.-Saviez-vous (lt(-, les liîitres mangeaient les kevieres!
EIl.-Cria,îtna-t.Vous nie vouts rappelez pas m'avoir dit hier que vous ainvle

les L'crt:via&eâ?

De Montréal a la Gaspésie
DIX JOURi lS A l1(t CltiC UrE "IEt AYLtANTlIV

Il y a bien des manières de passer ses vacances. ()>n est sollicité, attiré,
tiraillé, pour ainsi dire, par cent annonces aux promesses et aux descrip-
tions alléchantes. Chacun désire dépenser- sa htuitainie ou sat quinzaine do
la façont la plus agréale et lat plus utile, et r-evenir-, à la fois, reposé et
satisfait-à toits égards. Aussi met-on à se prononcer entre tanît d'attrac-
tions une certaineo hésitation.

Pour notre part, nous avonis fait un choix doent nous nous félicitons (le
tout coer. C'est du c~té (lu golfe que nous nous sonmmes (lirigés, non pet-t
v faire unte croisière sans ces-e à perte de vue de terre, mais une série
dl'escales le lonîg d'un teritoire intéressant, génér-alement peu conînu.

Une annonce do la "St-laiwrenico Steamshl Co. ", a déterminé ce
choix. C'est unîe ligne nouvelle donît le but pr-incipal est de relier, pendant
six mois (le l'année, les habitants du niord et de lest de la Gaspésie au
reste de l'univer-s. Ces régions, qui n'aur-ont peut-être pas (le chemin de
fer avant (les siècles, sont, de-puis le mtois <le niai, desservies à toutes les
quinzaines par l'I "Atlantic "Il on attendlant qlue troi-3 autr-es vaisseaux de
nième type soient tour à tour employés au mtême ser-vice. Cette ligne joue
donc un rôle presque humanitaire et tout le monde applaudira le gouiver-
neinent fédéral de lui avoir voté un oc:o.Rarement ai-gent public a pu
être employé à meilleur escient.

Nous sommîes partis unzit adi*, le 1 t1 du mois dernier-, au sortir <'une
période de chaleur <lotit tous conservent encor-o le souvenir.., cuisant.
Dès les premières heures de route, les passagers eur-ent l'intuition que le
voyage réponîdrait à leurs voeux. Le confort (le l'intér-ieur, la puissante
allure du vaisseau et la sensatioun vr-aimnent voluptueuse qlui succédait à la
suffocation dos derniers jours mîirent tout le nimdo en Joie et, aussi, en
grand appétit - ce dernier étant puissamment secondé par l'invar-iable
excellence le la cuis4ine <lu bot-d.

Au nombre (le nios comupagnonîs de r-oute se trouvait le.juge Cut-ran, <lui
se rendait à l'iîtaiu,,iiratioii dua monîument des naufragés irlatidais4, au Cap
liosier.

A Québec notr-e groupe s'augmenta de quelques membres, et '"l Atlan-
tic " filet tout <ltoit sur Cap Chlatte, notre premier point d'arrêt. Puis ce
fut successivement jusqu'à Gnd-iirnotre termitnus, une série
d'escales à (les endroits tantôt pittoresques et charmnîts, tantôt presque
déserts ou d'une beauté sauvage que les siècles no paraissent pas avoir
nmod ifiée.

Au nombre des places auxquelles notie vaisseau a apporté un rayon de
la vie extér-icure et uin fr-et aussi varijé que bient accueilli, citons au hasard
Ste-Atîe des Monts, la rivière au lienard, le Cap 1 (osier, le [iassin de
Gaspé et Percé - avec son roc quo taent de poètes ont décrit et chanté.

L'' "Atlantic " a touché à trente-neuf endroits en allant et en revenant.
Oit n'a pas d'idée du charme, (lu repas et de l'intérêt varié que procurent
ces stations répétées, nont plus que de lat masse (le renseignements et de
leçonts de choses qîu'elles comportent.

Comme on à raison de dit-e (lue la moitié du monde, ignore comment
l'autre moitié vit.., A quelques heures de vapeur de Montréal, dans des
petits postes per-dus dont les noms n'apparaissent que sur des mappes
spéciales, naît, vit et meurt une population de pêcheurs pour laquelle, en
été, un r'etard du vapeur est une profonde décepi ion ; la supression de ses
voyages set-ait une catastophe, maintenant qîu'elle a goûté à l'i'nmeîîse
bienfait qui consiste à pouvoir apporte-, dlaits bien (les cas, rien qu'un
pauvre petit baril dle poissons à mettre ent cale.

Un fait va démontrer combi n cçs gens sont, à la réalité, comme aux
extrémités du monde.

A Ste-Ann- des M'ontq, II "Atlantic " a pris, en revenant, une passa-
mète frisant la cinquantaine, épouse d'un nmarchand, qui se rendait à
Québec afin. de voir-, au moins une fois dans sa vie, (les chemins de fer,
des cliats électriques et.. . des maisons en pierrie de titille

Ste-Anno <les M~onîts, Pet-cé, Cap Chatte, Gaspé, Grande-Rivière sont
comme (les mîétr-opoles pour ces côtes. Certaines de cf:s places pren-
di-ont encore certain dévéloppemnent, surtout Gianide-Btivière, mais le
sol-t <le toutes est intimement lié à l'existence de St-La-,'rence Naviga-
tion Co.

Au large r-ien à craindre de l'ennui. L'uniformité est brisée par le
spectacle sans cesse r-enouvelé qu'offrent le golfe et le voisinage de
l'océan. Nous avons vu s'ébattre auto-ur (le notre vaisseau des baleines
(le belles proportions-, des cachalots aux allur-es si excentriques. Les
étoiles de nie- décorent l'onde avec un eflèt for-t original. Cîflacuit de
nous a r-apporté de ces étoiles à la texture si ilîgénieuse et si trou-
blante, oit la vie est partout et nulle pal-t.

Mais c-e qui ne constitue pas le moindr-e article d'intérêt, C'est dle
voit- en pleine activité et sous pr-esque toutes ses formes la grande
industr-ie de la pêche, la
l'nouricière" de toute la
population de ces par-ages. L'AUTRUCHE AU CREUR
Il n'entr-e pas dans le cadre SNIL
de ce coul-t réêcit dIe décrir-e SNI
cette industrie, mar*s quand
on a vu à l'oeuvi-e ceux qui
l'exer-cent., on peut, sans l<ei-
ne d'être taxés déo Smes
féliciter - dettes les villes et

7 les r-ichîes camipaglies--- du -

peu qu'il faut à cesgens pour-
vivre, car b'il fallait (lue l--ui- t

labeur si pén ble et si plein de
risques fut layé à sat valeu-,le ~ ~
prix du pois-on set-ait inabo-
dable.I

1 A .ýtlantie" tic passe que .,NM<>n 1)ieu quelle st~ la mè~re dénaturée
quelqucs heures à tiî-rtîde-Itiviè- vé ... erilin peutê-te estil enmcore temps
re-le temîps de renouveler !Za de le sauver..
cargaison. C'est un endlroit atd-
miraelemeuit situé ïq l'entr'ée dle
la Baie des Clîaleure, un vrai
paradis peu- le suner.l'a -

pr-épar-aion du poisson 4'y fait
sur une granîîde échelle, ("est là.:
que la célèbre in itn I'o!,in fait . (

le plus gi-os <le ses affaires, quantd
les bancs de0 poissons ne sonit pas *

retenus au large- peti les .;(Iqiids - -r-

et les chiens do mer-.
Mainiteniant que nous .somnmes

sur le retour, un mot de notre
steamer. L'" Atlantic " s'appe-
lait autrefois le Il \andei'er-" et
voyageait entre les portsan-
ricailis et les 1tlail1as. C'e.
dire qu'il porte la niet' admi-a-
bleinenit et que sa chtarpete n'a
rien à craindre des traîtr-ises des
'l<paquets" <lu golfe ou de l'en-
trée de la taie <les Chaleurs.
C'est un lion nmai-cheur-, d'une
t-é"ulai-ité <le lochl tellement re-
connue que la compagnie ni'a au-
cune atixiété sut- la suret(' d'ext.-
cution <lu programme, <1sti coin-

.. C t uf paraissait assez mûr, il ne se-
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